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Bien que l'artillerie ait été connue depuis le XIV° siècle, le mouvement des projectiles 
ne commence à susciter quelque intérêt qu'au début du XVI° siècle. Nicolas Tarta-
glia [1500-1547] s'aperçoit que le boulet décrit une trajectoire courbe et que sous un 
angle de pointage de 45°, on obtient la portée maximale. C'est d'après ses travaux 
qu'est introduit l'usage de l'équerre pour mesurer l'inclinaison des pièces. Galilée 
[1564-1642] découvre les lois de la chute des corps et démontre que la nature du 
mouvement des projectiles dans l'air est une parabole. Avec Galilée, le projectile est 
soumis aux lois mathématiques au moment où Descartes prouvait que les mathéma-
tiques étaient l'expression du réel. Torricelli [1608-1647], parmi ses nombreux tra-
vaux, tente de donner un aspect pratique aux découvertes de Galilée et aboutit à la 
loi des portées dans laquelle la portée est propor-
tionnelle au sinus du double de l'angle d'incli-
naison de la pièce. 
Dans son ouvrage paru sous le titre de l'Art de 
jetter les bombes, François Blondel [1617-1686] 
établit une table de tir pour l'artillerie à tir 
courbe, les mortiers, en s'appuyant sur les tra-
vaux des deux Tartaglia et Toricelli. Son traité, 
trop technique pour les artilleurs de l'époque, 
n'exerça aucune influence. En réalité, la techni-
que de pointage la plus utilisée à l'époque fai-
sait référence à celle de l'ingénieur anglais Mal-
thus dont le roi Louis XIII s'était attaché les ser-
vices. Cette technique faisait appel à l'estime et 
on fonction de la distance on donnait plus ou 
moins d'inclinaison au tube du mortier. Pour-
tant, sur ordre de Louis XIV, une compagnie de 
bombardiers avait fait des expériences desti-
nées à élaborer des tables de tir. leurs essais 
concluaient à une hausse constante des portée 
jusqu'à 45°, hausse qui variait en fonction du 
calibre et de la quantité de poudre chargée.  
Un artilleur français, Bernard Forest de Bélidor, va mettre la science au service de la 
guerre. sa démarche est scientifique et repose sur les mathématiques  et lorsqu'il ne 
peut travailler sur la seule théorie, il a recours à l'expérience pour tenter d'en déduire 
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des lois mathématiques. Il agit en homme di 
siècle des lumières en tentant d'introduire 
une approche rationnelle et d'en pénétrer, 
comme professeur à l'école d'artillerie de La 
Fère, les artilleurs. Lorsqu'il écrit Le bombar-
dier français en 1731, Bélidor rapporte, tout 
en la partageant, l'indignation de Blondel 
face aux procédés empiriques qui étaient en 
usage à cette époque. Pourtant ces tables 
sont toujours la norme quand Bélidor calcule 
les siennes. C'est une des raisons qui le 
pousse à écrire Le Bombardier français qui 
connaîtra un succès dans l'Europe entière. 
Le problème qu'il se propose de résoudre est 
le suivant: fournir aux artilleurs des tables qui 
ne tiennent compte ni du calibre, ni de la 
quantité de poudre. Il veut des tables univer-
selles. Les résultats de ses travaux se pré-
sentent sous forme de tables numériques qui 
fournissent aux artilleurs l'angle d'inclinaison 
de la pièce pour différentes portées. Il com-
mence à les calculer en 1720 et les achève en 1725, utilisant une loi qu'il extrait de 
son Cours de mathématiques, publié la même année mais qui offre d'étranges similitu-
des avec la loi des portées de Torcelli. a partir de cette loi, il suffisait de tirer quel-
ques coups d'épreuves, de mesurer les portées, puis de calculer les autres portées 
théoriques. L'essentiel de leur utilisation repose donc sur un coup d'épreuve tiré à 
15°qui est choisi parce qu'il permettrait d'obtenir la moitié de la portée maximale ob-

tenue sous 45°. Bélidor propose donc de 
jouer uniquement sur l'inclinaison du tube 
du mortier et en aucun cas sur la quantité 
de poudre. L'enthousiasme est là, une édi-
tion portative et même imprimée mais on 
peut douter de son impact réel sur les usa-
ges des artilleurs. En effet, loin d'être par-
faites, ce dont Bélidor s'en ouvre honnête-
ment, leur précision laisse à désirer no-
tamment sur de longues distances. Il es-
time, à tort, que les écarts sont liés aux 
défauts du matériel et des bombes, à la 
mauvaise préparation de la charge et du 
pointage. En fait, il ignore un principe phy-
sique qui n'a pas encore été étudié: la ré-
sistance que l'air oppose à la trajectoire 
d'un corps lancé dans le vide. Si les calculs 
de Bélidor sont exacts, ils ne correspon-
dent pas à la réalité. Ces études sur la ba-
listique extérieure l'amèneront ainsi que 
d'autre auteurs à réfléchir sur l'inflamma-
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tion de la poudre, la longueur optimale des canons, la quantité de poudre à utiliser. 
Ses travaux sur la balistique intérieure l'amèneront à une conclusion capitale pour 
l'artillerie sous la forme d'un mémoire sur la longueur des canons mais également, 
en reprenant les travaux de la Frézelière de diminuer la charge utilisée en passant à 
une charge de poudre correspondant à la moitié du poids du boulet au tiers de son 
poids. 
Si les travaux de Bélidor ont été importants, il ne faut pas omettre de se 
référer aux travaux d’un mathématicien et ingénieur anglais du XVIIIe, 
Benjamin Robbins. Ses travaux sont beaucoup plus importants que ceux 
de Blondel et de François Bélidor. En effet, il étudie aussi bien la balisti-
que intérieure que la balistique extérieure et les effets terminaux. Il dé-
couvre de nombreuses erreurs dans les théories balistiques de Gallilé et 
dans celles qu'a professé Isaac Newton au XVIIe. Ses travaux permettent 
de faire disparaître certains mythes relatifs à la poudre noire et aux lois 
qui gouvernent la trajectoire des projectiles. Ce faisant, il établit les lois 
de la balistique moderne. Sur la base de ses travaux, il publiera un ou-
vrage important New Principles of Gunnery [1742] dans lequel il expose 
les avantages des obus oblongs (de forme tronconique), l’importance des 
rayure du canon et l’importance de la résistance de l’air dans la trajec-
toire des projectiles. Plus tard, il recommanda même, mais sans succès, 
l’adoption de canons et de fusils rayés. 
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